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LA CROIX-KOUUE SUISSE

Co n'est pas impunement <|iie nous ma-

nipulons 1'electrieitE, (pic nous persons des

montagnes, (pic nous nous grisous dc vi-
tessc, que nous touchons a tout. Les
Elements prennent lour revanche et nous nous

agitons au milieu de tra(pienards aux(piels
nous ecliappons ton jours plus difficilement.

Toutefois, c'est 1'accident en quclquc
sorte classique, la clmtc, (pii cause le plus
de decfes. Ainsi sur 10,308 personnes mortes

par accident de 1901 a 1905, 2608 out

peri en tombant de quelque lieu ElevE,

arbre, toit, Echafaudage, rocher, et 704

simplement en glissant sur la tcrre. Dans

ce dernier nombre sont compris 328 vieil-
lards mo lis d'unc fracture du col du fEnuir.

AprEs (pioi 1'accident 1c plus frequent est

la noyadc dans nos lacs et nos rivieres:
1187 personnes out fini de cette faeon
dans la memo pEriode quinqucnnale.

II faut y ajouter 501 individus trepassEs

plus prosaiqucment dans un bassin de fon-
taine, dans line euve ou dans une fosse

a purin. La terrible fosse a puriu a causE

encore 157 dEcEs d'enfants. Malgre tons
les avertissements, on continue ä ne pas
couvrir de planches la fosse infeete, et
la statistique des deces de pauvres gosses
tombes dans le trou abject reste senAblc-
ment le mEme.

II y a eu 976 briilEs et EehaudEs, dont
632 enfants. Le feu du foyer a causE

410 dEcEs, le petrole et l'cspi'it de vin 223.

Puis viennent l'Ecrasement par des chars,

voitures, velos, automobiles, 508 dEcEs,

dont 2,s imputable« aux veins et aux
automobiles; les accidents de chemin dc

fer, 410 dEces; les assommes 35S, dont
144 perircnt en abattant des arbres;
l'Ecrasement par des machines, 176 dEces;

la mort it la suite d'autres meurtrissures,

166; l'asphyxie par introduction dc corps
Etrangers dans les voics rcspiratoires, 1 56,

dont 93 enfants; les armes it feu 141;
les instruments dangcrcux 140. J'en omets,

pour ne citer (pic les accidents les plus
communs et surtout ccux qui pourraient
etre beaucoup moins frequents si l'on pre-
nait toujours les mesurcs dc police et les

prEcautions indi(piEes.
Et je pense que si les samaritains

Etaient plus nombreux encore, s'il s'en

trouvait dans tons les ateliers, aux chc-
mins dc fer, dans les entrcprises dc

constructions, de percements dc tunnels, d'a-

menage d'eau, d'ElectricitE.... que sais-jc
encore! Nous aurions moins de morts a dE-

plorer, parcc (pic - en cas d'aceident —
des sccours et'ficaces pourraient se trouvcr
sur place immEdiatement. Et souvent, ti'es

souvent, c'est la l'esscntiel pour empecher

(pi'un accident ne devienne mortel. II me

parait done utile, avantageux, necessairc,
de devclopper partout en Suisse les con-
naissances du secourisme d'urgencc, de

donner des lecons de pansements, de creer
des societEs de samaritains.

Les accidents sont frequents, le mal est

lit jc ne vois pas d'autre rcmede!

D1 M'.

La searlatine et les moyens de s'en premunir

La fievre searlatine est une maladie
dont la gravitE Echappe encore it beau-

coup de personnes. II semblc vraiment

que dans un grand nombre de families

on parte du principe (pie c'est im mal

necessairc auquel n'Echappent pas les
enfants. On entend dire souvent que la
searlatine est une affection bEnigne qui nEces-
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site pcut-etre quelques jours de repos nil
lit, mais (ju'il est superflu de consulter

un medccin pour si peil de chose, qu'il
n'est pas nöcessaire de mettre los petits
malades au regime — parcc que lc regime
les affaiblit — qu'il est inutile de les

isoler, car l'isolation est line complication

pour le manage, et que les autres enfauts

dcvront aussi une fois ou 1'autre passer

par cette petite maladie; enfin dans beau-

coup de milieux, on s'abstient do la
disinfection sericusc et rigoureusemeut faite,
qui doit cloturer toujours une scarlatinc
traitee ii domicile.

Ceux qui font ces raisonnements ne

savent pat- a quelles graves complications
ils pretcnt la main; ils ne connaissent pas
le danger d'une maladie que — dans lour

ignorance — ils traitent de bagatelle; et

ils no se rendent pas comptc qu'en ne-

gligeant les prescriptions necessaires d'iso-
lement et de desinfection, ils risquent dc

contaminer toute la maison, la rue, lc

quartier, la ville pcut-etre, on la scarlatinc

va faire — par leur faute — des

ravages dans la population.

Devoir du mnlecin. Tout midecin ap-
pele a constatcr un cas de fievre scarlatinc

doit, sous peine d'amendc, en aviser
l'autorite. C'est lc midecin qui, a cotd
des soins qu'il donnera ii l'enfant malade,
doit aussi donner des instructions detail-
lees a la famille, sur les mesures h prendre

pour eviter uue propagation de cette
affection coutagieuse.

Xecessite d'appeler un medecin. Lors-
qu'un cas de scarlatinc se declare dans

une famille, celle-ci a le devoir d'appeler
immediatemcnt 1111 mddccin. 11 11c faut

pas attendre que les complications sur-
viennent pour demander l'aide du doc-

teur, car lni seul saura prevenir ces

complications par des mesures appropriees a

chaque cas. La scarlatine pent restcr

inoffensive, ellc pent etre legere, mais les

scarlatines les plus benignes entrainent
aussi ä leur suite des complications que
seul le mrtlecin pourra dcarter. Dans

chaque cas la surveillance medicale est

done absolument ndcessaire.

C'e (pic c'est que In scarlatine. La
scarlatinc est une maladie aigue qui debute en

general par une inflammation de la gorge
(angine scarlatineuse) et une forte fievre;
puis survient l'eruption qui commence pres-
que toujours par la poitrine dont la peau
se couvre cle points rouges. Cette eruption
s'etend bientot ä tout le corps, mais ne
dure que quelques lieures.

Contaf/ion. La scarlatinc est cxcessive-

mcnt coutagieuse ct se propage rapidc-
ment d'une personne a l'autre. La durde

d'incubation, c'est-ä-dire le temps qui s'd-

coule cntrc le moment on le sujet est in-
fecte par la maladie et le moment oil

apparaissent les premiers symptömes, est

d'environ huit jours. Cc sont les enfants
de deux a dix ans qui la prenncnt lc

plus facilemcnt: au-dessous et au-dessus

de cct age la maladie est plus rare.

La maladie est e citable. E11 suivant lc>

principcs de prophylaxie, en prenant des

mesures qu'il faut strictement observer,
la scarlatine est une affection que 1'on

pent eviter. Grace ä l'isolement du ma-
lade et aux moyens de desinfection ([ue
nous possedons, nous pouvons circonscrirc
le foyer et cmpecher d'autres enfants de

s'infecter.

Parents ei maitres. C'est le devoir des

parents et des maitres d'ecole de preserver

les enfants qui leur sont confies de

toute maladie evitablc. Avant tout, il faut

empecher les enfants de s'approcher des

scarlatinous, 011 do toucher des objets

ayant etti en contact avee ces malades.

Lorsqu'un cas de scarlatine s'est declare
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dans line famillc, los froren et scours du 1

petit malade ne doivent plus rctourner j

a 1'ecole jusqu'a ce epie lc niedeein nu
l'autorite competentc on dotme l'autorisa-
tion. II on est de ineme quand un enfant
est tombö malade A 1'ecole; ear, si ses

cainarados de classe reviennent se meler

a tons les enfants de 1'ecole, ils pourront
propagcr la ineiadic cjui eouve peut-Gtrc
ehez eux sans qu'on s'en aperqoive encore.
Au bout de peu de temps, il deviendra
necessaire de fermer touto lecole, alors

qu'on aurait pu circonscriro la maladie ä

line seulo classe, en interdisant l'entree
du college aux elcves de la scale classe

contaminee. Cos mesurcs doivent etre

prises rapidenient, et iinmediatenient exe-
cuties.

Lcs cas lepers. Les eas dc scarlatiue

legers, on le diagnostic est quelquefois
difficile a poser, sout parfois les plus
dangcreux. Dangercux pour l'individu qui
cu est atteint parce qu'unc scarlatiue
benigne au debut pent devonir mortellc;
dangercux pour la collectivity, puisque le

petit scarlatineux contiuuera a vivre au
milieu d'autres enfants qui riscjuent d'etre
infectes par leur camarade. Or, un- cas

loger n'engendrera pas neccssairemcnt
d'autres cas legers, mais pourra etre le

debut d'une epidemic grave a laquellc
beaucoup d'autres enfants paieront leur
tribut sur lc lit de moi"t.

Jj inflammation dc la (jorpc. Comme

e'est par eile que dibute — presque ton-
jours — la maladie, il est necessaire, de

considirer comme suspects, en temps d'epi-
demie de scarlatinc, tons les enfants qui
sc plaignent du con, tons ceux qui sont

enroues. Ces enfants doivent etre isoles

et surveilles etroitement.

Coniapiosiic. La scarlatinc est conta-

gieuse pendant toute la duree de la

maladie, depuis la pinocle d'incubation, done

avant l'eruption, jusqu'a la fin de la

desquamation, c'ost-a-dire jusqu'a ce que la

pcau du malade nc pole plus.
La contagion so fait soit direetoment,

par contact avec le malade, soit indirecte-
ment par I'entreniisc d'objets avant servi
au scarlatineux (vetcments, jouets, vais-
selle, etc.).

Lorsque lcs convalescents de scarlatiue

quittent leur cliambre avant la disparition
complete dc la maladie (par exemple lorsque

leur peau s'effrite on pele encore par
places), ils propageront certainement la

maladie autour d'eux.

Lc poison srarlatincn.c on lc mi'-robc
dc la scarlatinc. Ce microbe n'a pas
encore ete decouvert, il est certainement
tres petit puisqu'il a ecliappd jusqu'ici
aux investigations du microscope. L'agent
infccticux -- nous devons l'appeler ainsi
puisqu'on n'a pas encore pu le difinir —
est contenu dans l'haleine du malade, dans

la bouclic, la gorge, dans les mucosites
du 11C7, et dans les matieres ft'calcs (gar-
dcrobes), ainsi que dans les petites peaux
provenant de la desquamation de 1'epi-
dcrmc. Le plancher dc la ehambre du

malade, la literie, les etoffes qui se trou-
vent en contact avec 1 ui, la vaisselle et

tons les objets touches par le scarlatineux
contiennent cet agent aussi longtcmps
tju'ils n'ont pas ete soumis a la desinfec-

tion. Lour contact pent donner la malaclic,

meine apres des mois et des annees. Une
disinfection rigoureuso s'impose done apres
chaijiie cas de scarlatiue.

Le premier ras nc se produit jamais

spontanement; on ne pourra jamais l'at-
tribuer a des influences du sol ou de

l'air.
Quand, clans une localite oil il n'y a

aueune scarlatiue, il s'en declare un
premier cas, c'cst toujours que la personne
qui en est atteinte a etc infcctec de pros
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ou de loin par im .-carlatiucux. La plu-
part du tempi-, il est possible de remonter
a l'origine de l'infeetinn, memo la plu-
obscure: c'cst un voyage eu ehemiu de

t'er uü sc trouvait im malade atteiut ou

eonvale-cont de scarlatiue, e'est encore uue
lettre rceue (jui avait dtd oxpedide par
un scarlatineux, e'est pcut-etre par 1c

lait que votre fournisseur habituel vous

a livrd, et dont l'enfant, la-bas a la cani-

pague, est atteiut de scarlatiue.

(Jae faire (tree les eafaals Lorsipi'uu
ea< s'est declare daus uue tamille, les

fibres et sieurs du malade devraient im-
uiediatement etre envoyds dans line autre
uiaison oil ils ne rencontreraient pas
d'enfauts -usccptibles d'etre infectes. Au-
paravant il laut leur faire prendre un

bain, leur niettrc des vetements propres
et les ompecher de reveuir dans la

eliambre du petit malade. Ccs enfants
doivent etrc isoles et surveilles pendant
10 jours (le temps de l'incubation!) avant
de les laisser reprendre leur vie habituelle.

Sources (l'infeetion. Les personnes qui
.qiprochent les scarlatineux, la mere, le

medecin, la garde-malade par exemple,

peuvent parfaitement repandre la maladie

autour d'eux s'ils nc prennent pas les

precautions necessaires. Iis doivent changer
de vetements et sc ddsitifccter les mains

eil sortant de la eliambre du malade, s'ils

ne vculent pas etre les propagateurs ani-
bulants d'une maladie qu'ils portent sur

eux.

Mesnres d' isole men f. Pendant sa maladie,

le scarlatineux restc on eliambre; il
n'est approchö que par la per&onne qui
le soigne et par le medecin. Cette eliambre

doit, si possible, etre separde du restc
du logeiiient, haute, spacieuse, bien adree.

La garde-malade s'abstieudra de frayer
avec les autres personnes de la maison.

et la famille du malade fera bien tie

refuser le.- visiter- et de nVn point faire.
11 vaut niieux etre trop prudent que

I trop peu, et vos amis vous sauront grd
de vous tenir a l'ecart aussi longtenips

que la contagion est possible.

Mobil irr et nslensiles de menage. 11 no

faut laisser que le strict, necessaire dans

la eliambre du malade. Los desccntes de

lit, tapis, rideaux, vetements inutiles, jouets
et objets de toutc nature dont le petit
malade nc so servira pas, doivent etrc

prealablement enleves. Tons ees objets
scront imprdgnds de germes infectieux
s'ils restent dans la eliambre qu'oceupera
le scarlatineux, et devront s'ils v out
sejourne — etrc ddsinfectds a l'dtuve, ee

(pii les deteriore parl'ois.

Transport ä l'/tbpi/al. Lorsque la soar-
latino delate dans uno maison ou dans un

appartement oü l'isolation du malade nc

pent etre faite convenablcment, le transfert
du scarlatineux a l'höpital s'impose. 11

en est de mönie quand la maladie sc

declare dans im hotel, un asile ou clicz
les concierges de batiments publics (dcoles,

lycees, etablissements divers).

Prescriptions Concentrin! le personnel
de f/ardc. Les personnes attachdes plus
specialemcnt a la garde du malade, la

mere, l'iufirmiere. doivent porter des

vetements lavables ou tout au moins un sarrau
en toile. Aprils avoir travail Id dans la

eliambre contamiude. et surtout apres
avoir touchd le scarlatineux, elles so la-

veront et se ddsinfecteront soigneusement
les mains. Elles ne prendront jamais lours

repas dans la nieme pidcc que le malade.

On demandera l'avis du mddecin au

sujet des solutions ddsinfectantes a

employer ; il y en aura toujours dans le

crachoir, dans le vase de nuit et dans

deux cuvettes a l'usage du medecin et
de la garde.
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Avant tie quitter la ehanibre du malade,
le lingo et la vaissclle seront toujours
trempis dans la solution disinfectante, c'est
le cas tres spicialement du lingc de corps,
des mouchoirs, des euillers et des verres.

Projtrctr de V appavlcinenl. Tout l'ap-
partement dans lequel 011 soigne un scar-
latineux doit etre tenu dans un etat de

proprete rigoureuse; 011 laissera penetrer
largement l'air et la lumiere. Lcs W.-C.
seront disinfcctes, les balavages nc se

feront pas it sec, mais avec 1111 linge humide.

Lavages rt onctions. An moment de la

desquamation, soit en geniral le 4lne jour
aprbs le debut de l'iruption, il est bon
de laver le malade avec de l'eau tibde
et un linge doux a la peau. Ce lavage
sera suivi d'une onetion sur tout le coips
avec dc la vaseline, on telle autre pom-
made prescrite par le niidecin. Cettc

petite operation est 11011 settlement tres

agriable aux malades, mais empeche les

millc icailles d'epiderme dc se repandre

partout et de transporter plus loin les

germes de la scarlatine.

Bains. Pendant la convalescence, et si
le medecin-traitant 11'y met pas opposition,
il est utile de donner un grand bain aux
malades, tous les trois jours. La töte sera
lavie soigneusement, et le bain sera suivi
d'une onetion i\ la vaseline. Pour aller a

la chambre de bain, ct pour en revenir,
le malade sera porte, entoure d'uii lingc
ad hoc; on bien, s'il s'y rend a pied,
il mettra toujours le meine vetenient qui
devra etre desinfeete par la suite.

Le convalescea(. Si le convalescent de

fibvre scarlatine est 1111 enfant, il ne devra

— sous aucun pretexte retourner a

l'bcole, ni se nieder ft d'autres enfants

avant t|ue six scmaines 11c se soient

icoulies depuis le dibut de l'iruption.
Dans le cas de complications post-scarla-
tineuses, par exemple lorsqu'il v a ecou-
lement d'oreilles, lorsque l'urine est louche,
011 demandera toujours l'avis du medecin,
avant de faire reprendre au malade son

genre de vie antirieur.

Best/ita/nation. Pendant la convalescence,

la peau des scarlatineux pile. Par-
fois ce sont de larges lambeaux d'epiderme
qui se ditachent, d'autres fois, la surface
de la peau, dossichie, s'enibvc 011

fragments impalpables, conmie do la poudrc
de riz. Cot etat de desquamation pent
durer plusieurs jours, aussi est-il preferable

d'attendre, pour fairc procider a la

disinfection dc la chambre, que le malade
11'offre plus dc danger de contagion.

Besinfeetiou. A l'issue dc la maladie,
une disinfection complete de la chambre

occupie par le scarlatineux s'imposc. O11

disposera, en lcs etalant, tous les veto-
ments et objets avant servi au malade et

au personnel de garde, dans la pibce oh

1'apparcil a disinfection fonctionnera. Les

jouets et objets de pen de valcur seront
brfilis, la literie sera passie a l'ituve,
puis la chambre sera lavie et longtenips
aerie avant de la faire occuper a nouveau.

E11 cas dc dices, le cadavre sera
entoure d'uii linge trempe dans 1111c solution
de sublimi et mis en biere des que possible.

lecteurs T 110118 perniettons de vous adresser, cliers
*

lecteurs, eollaborateurs et leetrices, 110s ineilleurs
vomix pour 1910; nous earessous Pespoir de rous eonserver an uombre de

110s fiddles abonnis, pour le bien de la Croix-Rouge suisse!

Xeuclisitel, Sylvestre 1909. La lledaction.
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